
qjiU LA SEMAINE RELIGIEUSE

s'arrêtenit pas et deviennent vitedes faits-que la crise ne dure-
rait pas, ils se sontiimprudemitent, je n'ose (lire lâchement,
retirés, en attendant qu'elle passe, dans un repos qu'ils ne croyaient
qu'honorable et indépendant, et qui fut, comme est. tout repos,
mortel. D'autres alors, les actifs, les hommes d'initiative, les
hommes de travail et de combat, ont pris les places abandonnées
gu mal défendues, et ils s'y tiennent en vainqueurs. On dit après,
en se lamentant trop tard sur le mal irréparable, en voyant aux
affaires ces hommes nouveaux, presque tous imbus d'abord d'un
esprit de révolte, et bientôt de tyrannie: Mais d'où viennent-
ils? Ils sortent de rien? . . . Ils viennent, Messieurs, d'une race-
invincible; ils viennent du labeur opiniâtre; ils sortent de l'ac-
tion ; ils ont peiné sous l'obscur sacrifice qui transligure tout,
car la volonté d'être quelque chose fait toujours ainsi, même du
plur. humble et du plus ignoré, quelqu'un. . .

L'AnBÉ J. TISSIER

Grand concert religieux

Sous ce titre les journaux de Québec annoneent une grande
fête d-a musique religieuse, le 13 juin prochain, dans l'église du
T. S. Sacrement. On fait du nouveau sanctuaire de très grands
éloges, et nos renseignements privés nous permettent de dire
que ces éloges sont mérités. Nous aurons occasion d'en parler
plus longuement; pour aujou,d'hui nons nous contentons de
citerl'annonce faite par les journaux:

"Nous sommes en mesure d'mmoneer qul :l Mijuin prochain,
fête de saint Antoine d(% Pado{ue, aura lieu, dans l'égii' du
T. S. Sacrement, un concert religieux, qui promet d'ê4re l'é% é-
nement de la saison.

L'église, fermée depuis l'automne dernier,« pour permettre
d'en finir l'intérieur, sera ouverte ce jour-là seulement. Le
public, en savourant le prog'amme musical il1'on lui prépare,
pourra enfin admirer la beauté du sanctuaire eucharistique de
la Grande Allée, à la lumière des milles feux électriques qu'on
y installe en ce moment, et dont l'effet sera rien moins que
féérique..

Le concert est.sous la direction de M. Ernest Gagnon, qui.


